
Assemblée Générale du 22 Septembre 1957

Rapport moral
présenté par le Président

(Résumé)

Avant de passer au compte-rendu de nos activités
récentes, je vous demande d’évoquer avec moi le souve-
nir de ceux que nous avons perdus au cours de l’année
qui s’achève.

Le premier de nos deuils fut la mort de Gaston Bès.
Vous savez que notre ami, Saint-Antoninois de vieille
souche et de tidèle tradition, a dû subir, avant do nous
quitter, une épreuve longue et terrible. Dès sa carrière
parcourue, il était revenu, plein de projets et d’espéran-
ces, dans ce Saint-Antonin où l’attachait, plus encore
peut-être que les souvenirs de famille et d’enfance, un
amour qui ressemblait à une passion. A ces réunions
annuelles de notre Société, il n’était pas d’auditeur plus
assidu que lui. Personne n’a suivi les efforts de nos pré-
décesseurs avec plus de sympathie, de délicate déférence-
Personne n’a (proposé ses suggestions a \fec plus de
sérieux, de bon sens, de conscience. Vous savez trop,
hélas, ce qu’il est advenu de tant de rêves et combien
rapidement tout lui a manqué. Tout, mes amis, sauf
l’essentiel peut-être : la tendresse, le dévouement, je
peux dire la dévotion de sa femme admirable qui a fait
avec lui, véritablement pas à pas, la montée de son cal-
vaire.

Je vous demande d’unir dans nos pensées, aussi étroi
temenl qu’ils furent et restent unis, notre camarade Bès
et sa veuve vénérée.

La mort de Partisan Cabannes a été le second de nos
deuils. A celui-là encore, fut refusée la paix heureuse
de Ja lin. Ce fut sous la menace et comme dans l’ombre
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de la mort qu’il a passé parmi nous les dernières années
de sa trop courte vie. Sans doute, ne le voyait-on pas, ne
l’avait-on jamais vu à nos réunions. C’est qu’il était de
ces humbles qui ont le respect superstitieux de l'instruc-
tion, de la science, de la culture —- toutes choses d’ail-
leurs si mal entendues de beaucoup, et dont se prévalent
avec arrogance ceux-là justement qui en sont dépourvus.
11 n’importe ; quelques simples, dont l’intelligence véri-
table passe de loin, quelquefois, celle des savants et des
professeurs, se persuadent de bonne foi qu’ils leur reste-
ront toujours inégaux. Est-il possible de leur faire enten-
dre que ni la culture pas même la vraie culture, qui
se marque toujours par la simplicité et la modestie
— ni la richesse, ni le conventionnel des « belles maniè-
res » ne mettront jamais de différence entre les
humains ? Et que seules distinguent les hommes les ver-
tus les plus humbles et par trop de gens méprisées :
l’honnêteté de l’esprit et la bonté du cœur. Or, notre ami
était justement de ceux-là : de ces hommes dont le bon
sens et le bon cœur sont en bien des choses bons juges.
Il faisait confiance, simplement, à ceux dont il savait
qu’ils travaillent de leur mieux à la bonne entente
entre nous et à la prospérité de Saint-Antonin.
Nous disons à ceux qu’il a laissés notre respectueuse,

notre fraternelle sympathie.

Résumé des activités de la Société en 1957

Subventions. Nous exprimons notre gratitude aux
divers groupements et assemblées qui ont bien voulu,
cette année encore, et malgré la réduction de certains
crédits, nous donner matériellement la preuve de leur
sympathie : au Conseil Municipal de la ville, dont la
bienveillance nous est depuis toujours acquise — ce
dont nous profiterons pour lui demander, l’an prochain,
une collaboration plus compréhensive, notamment en
matière de « camping » : tout le monde, en effet, même
les plus attentifs aux intérê ts de leur cité et à notre
égard les mieux intentionnés, tout le monde n’a pasl’air
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de savoir quelles ressources une ville peut tirer d’une
organisation moderne et d’un contrôle du « camping » •

Nous solliciterons également de l’Assemblée municipale
une augmentation substantielle de la subvention —
insuffisante, c’est notoire — qu’elle nous accorde tous les
ans.

Merci encore au Conseil Général de Tarn-et-Garonne
— en particulier à son Président, dont la compréhension
et la bienveillance nous sont plus que matériellement
précieuses.

Nous ne saurions parler en mêmes termes de cet
organisme abusivement dénommé : « Office National du
Tourisme », et qu’on aurait pu croire créé pour aider,
encourager du moins, les hommes qui font effort un peu
partout pour développer le mouvement touristique en
France. Les crédits accordés par l’Etat ayant été réduits
cette année, on a cru pouvoir se permettre de rogner de
deux mille francs la subvention dérisoire qu’on nous
accordait jusqu’ici. Or, quand une réduction de crédit
devient inévitable, ce n’est pas sur les petits et pauvres
syndicats qu’elle doit porter, mais bien sur ceux qui per-
çoivent des subventions énormes, dont beaucoup passent
le million. De cette évidence, personne ne doute, pas
même ces gens qui ont cru bon de faire cette économie
sur nous seuls : car, il faut que tout le monde le sache
ici, le Syndicat d’initiative de Saint-Antonin est, dans le
département, le seul que cette mesure ait touché : serait-
ce parce que, fait insolite, nous travaillons tous ici béné-
volement, et que nous refusons d’accorder à nos vanités
personnelles la moindre satisfaction : décorations, titres,
et ce que, injurieusement, ils appellent « honneurs » ?
Quoi qu’il en soit, nous nous passerons désormais de
l’aumône méprisante que nous faisaient ces messieurs,
d’autant plus aisément qu’ils nous réclamaient, avec une
ponctalité et une « conscience » celles-là sans défaut,
non seulement une lourde cotisation annuelle, mais
encore un travail assommant de projets de budget,
compte-rendus, rapports, demandes
tenaient d’ailleurs aucun compte et ne nous savaient
aucun gré.
I] en va tout autrement de cet autre organisme qu’on

dont ils ne

(3)
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appelle « la Jeunesse et les Sports ». Les responsables de
cette autorité, en particulier M.l’Inspecteur départemen-
tal Vern, ont voulu s’informer par eux -mêmes des efforts
que nous pouvons faire ici. Et ils ont tenu à nous expri-
mer leur sympathie, qui nous est pour le moins aussi
précieuse quel’importante somme qu’ils nous font régu-
lièrement allouer.
Merci enfin à la Chambre de Commerce de Montau-

ban, qui seconde de sa petite subvention annuelle les
efforts qu’on mène ici en faveur du tourisme départe-
mental.

Publicité. Relations avec autres ESSJS : échanges
de dépliants. Réponses faites à demandes de tout ordre
(de plus en plus nombreuses) à propos de notre station.
Envois de spécimens de notre « Guide Illustré » à per-
sonnalités scientifiques ou littéraires. Insertions de
« réclames » pour la station, dans journaux , revues,
annuaires, etc... Edition d’un « Timbre-Vignette
le succès, d’ailleurs, est considérable- Mise à jour, en
ce qui touche Saint-Antonin, des différents Guides fran-
çais : Guide Michelin, Guide Bleu, Guide Jaune. Visites
guidées de groupes ou de particuliers : ingénieurs de la
Route touristique, Sociétés diverses : savants de la
Recherche scientifique, Société des Eyzies, de Gaillac,
savants anglais et canadiens, etc...

dont

Activités de nos Sections.
a) Grottes , — Nos camarades Domont et Cavaillé,

tout à l’heure, vont vous donner le compte-rendu de
leurs explorations et vous faire part de leurs découver-
tes. Dès maintenant, j’adresse, avec l’expression de ma
sympathie personnelle, nos remerciements à M. le Doc-
teur Authié, qui a mis gracieusement à la disposition
de nos hommes, non seulement une trousse complète
pour soins d’urgence, mais encore, à toute heure, son
dévouement professionnel.
Merci à l'artisan Jauze, au gendarme Sivéra, au trans-

porteur Angélo Figuéras, qui nous ont, avec tant d’obli-
geance et de simplicité, fait profiter de leur talent, de
leur aide, du matériel dont ils disposent.
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b) Préhistoire.
l’Abbé Galan •—l’un préhistorien chevronné et qu’appré-
cie déjà le monde savant, le second qui, avec enthou-
siasme et méthode, va gaillardement sur les traces du
premier —, vont vous mettre au courant des résultats
de leurs recherches.

Nos camarades Paul Darasse et

Projets. — Celui qui nous tient le plus à cœur, c’est
l’éclairage du « Monument ». Nous croyons pouvoir vous
annoncer, d’ores et déjà, que, grâce au concours tout à
fait nécessaire mais extrêmement obligeant du Conseil
Général de Tarn-et-Garonne, cette réalisation ne va pas
tarder. Outre qu’il y va, vous le comprenez bien, de l’in-
térêt de notre ville, il y a là une question de simple
décence : ni du point de vue artistique, ni du point de
vue archéologique et national, il ne serait concevable
que le plus ancien, le plus célèbre et sans conteste le
plus bel Hôtel de Ville de France, ne reçût pas, sous
cette forme moderne,l’hommage que doivent les hom-
mes à ces monuments d’un lointain passé. ■

Quant aux autres projets, qui nous tiennent aussi fort
à cœur, mais dont la réalisation est certainement moins
urgente, nous sommes bien oblig és, faute de moyens
matériels, de les délaisser pour l’instant : construction
d’une vitrine pour la présentation, dans notre Musée,
des plus beaux spécimens de nos Archives locales- Appo-
sition de plaques numérotées portant les noms des rues,
et correspondant aux indications données par le « plan
de visite de la ville » figurant dans notre Guide illustré,
etc., etc...
Je crois que, cette année encore, et plus encore que

jamais, nous pouvons nous réjouir du résultat de nos
efforts : la saison touristique nous a été particulièrement
propice. Les bénéficiaires de l’affluence que nous avons
constatée (quelques-uns du moins, que nous remercions
pour leur courtoisie et pour leur loyauté) ont bien voulu
nous dire leur vive satisfaction.
La parole est à Madame la Trésorière, pour le rapport

financier.



Rapport Financier
Par Madame FONSAGRIVES, Tr ésorière

Cette année, nos recettes ayant été sensiblement les
mêmes et nos dépenses ayant été moins importantes,
notre encaisse est supérieure, et cela heureusement. Car
il nous faudra faire faire des dépliants, et de jolis
dépliants ; car je. puis vous signaler que les touristes ont
très sensibles à la beauté des dépliants : certains,
paraî t-il, en font collection, et alors n’hésitent pas à
nous en demander d’intéressants pour faire voir à leurs
amis. Il nous faudra aussi participer à l’éclairage du
Monument.

Nous avons déjà fait la dépense qui figurera à l’exer-
cice dei’an prochain, de timbres publicitaires représen-
tant notre bel Hôtel de Ville ; vous avez du reste pu les
voir sur les convocations à la réunion d’aujourd’hui : de
ces timbres aussi, certains font la collection.
Il nous faudra aussi faire d’autres installations au

Musée, qui est de plus en plus visité et qui a rapporté
33.000 frs. De cela, nous devons être très reconnaissants
à Mi Delpech qui veut bien le faire visiter à n’importe
quelle heure, même aux heures des repas. Le Musée
nous a en plus rapporté 5.000 frs provenant de la vente
d’une araire dont nous avons plusieurs exemplaires.

Nous avons eu cette année les subventions habituelles :
Conseil Général : 50.000 frs, Chambre de Commerce :
5.000 frs, Commissariat du Tourisme : 10.000 frs. La
Commune : 10.000 frs, et le Commissariat à la Jeunesse
et aux Sports : 20.000 frs. La plupart de ces subventions,
il nous faut les demander avec motifs à l’appui, ce que
ne manque t>as de faire notre Président ; nous devons
l’en remercier.

La vente du Guide, a été moins importante que l’an
dernier : 10.500 frs seulement ; je crois que cela tient à
ce que,l’an dernier, plusieurs Saint-Antoninois l’avaient
acheté pour avoir la nouvelle édition.

Nous avons fait cette année 9 nouveaux membres,
dont 7 Bienfaiteurs : MM. Elie Debrus, Chassaing, José
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Garanger ; Mesdames Lefèvre, Manton, France Sari ;
M. Etienne Vidal ; les cotisations se sont montées à
37.300 frs et les dons à 7.450 frs ; plusieurs de nos adhé-
rents comprenant que nous sommes actifs et faisons tout
notre possible pour attirer du monde dans notre Noble-
Val.

Notre encaisse étant de 84.532 frs, le montant de nos
recettes a été de 272.782 frs.

Nos dépenses ont é té moins importantes cette année ;
nous avons eu les dépenses habituelles : cotisation à la
Fédération des Essis : 1.250 frs ; inscription à l’Annuaire
des Ingénieurs de la région de Toulouse : 2.712 fi's ;
souscription et clichés pour l’Annuaire touristique :
Les frais de poste ont été de 5.555 frs et ceux de bureau :
2.430 frs.

Pour le Musée, nous avons fait l’acquisition de boî tes
à insectes ; nous avons fait certains aménagements et
nettoyages, ce qui a fait un total de dépenses de 16.572
frs.

Pour les découvertes spéléologiques, nous avons payé
diverses petites factures : électricité, mât, carbure, etc.,
d’un total de 12.468 frs. Les ouvriers indispensables
pour aider M. Harasse aux terrassements pour les fouil-
les de Fontalès et aux découvertes préhistoriques nous
ont coûté 7.000 frs.

Nous avons fait faire, pas mal d’insertions dans de
grands journaux et revues touristiques très lus, afin de
toujours faire mieux connaître notre pays, cela pour
un total de 8.800 frs.

M. de Gorse ayant été décoré de la Légion d’Honneur,
nous avons été heureux de participer en tant que Syndi-
cal d’initiative àl’achat de la décoration pour la somme
de 300 francs. Et enfin, vous avez tous lu notre impor-
tant Bulletin qui devient d’années en années plus inté-
ressant et substantiel, mais aussi, il faut bien le recon-
naî tre, qui nous coûte de plus en plus cher : 61.350 frs
cette année. Toutefois, il faut bien reconnaî tre que les
quelques Bulletins que nous distribuons en dehors de
nos adhérents nous amènent d’autres membres, telle-
ment cela intéresse.

Nos dépenses se sont élevées au total de 122.187 frs.
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Nos recettes ayant été de 272.782 frs, il nous reste donc
en caisse : 150.595 frs.
Vous voyez que cette encaisse est intéressante et que

nous pourrons faire face à toutes les dépenses prévues
et déjà, pour certaines, en voie de réalisation.
Il n’y a pas de doute que la route touristique qui nous

a déjà amené pas mal de touristes, et l’éclairage du
Monument classeront notre Noble-Val parmi les stations
d’Eté d’envergure, et que nous aurons de plus en plus
de monde chez nous. Dans une autre sphère, nos spé-
léologues et savants, par leurs découvertes, font aussi
connaî tre notre pays. Notre Président, par ses livres,
ses notes, ses réponses et son amabilité, contribue à
faire voir que dans Saint-Antonin il y a de quoi satis-
faire tout le monde. La Société des Amis du Vieux Saint-
Antonin n’est-elle pas là pour les aider ?

Situation au 30 Mars 1957
RECETTES

84.532 »
50.000 »
10.000 »
5.000 »

10.000 »
20.000 »
33.000 » '

5.000 »■

10.500 »
37.300 »
7.450 »

En Caisse
Subvention du Conseil Général
Subvention de la Commune
Subvention de la Chambre de Commerce
Subvention du Commissariat au Tourisme
Subvention du Commissariat à la Jeunesse et aux Sports.
Entrées au Musée
Vente d'une Araire du Musée .
Vente du « Guide »
Cotisations
Dons •

272.782 »TOTAL

DÉPENSES
1.250 »
2.712 »
2.750 »
5.555 »
3.430 »

. . 16.572 »

., 61.350 »
. . 12.468 »

7.000 »
8.800 »

300 »

Cotisation à la Fédération
Inscription à l'Annuaire des Ingénieurs . .
Cliché et souscription pour l'Annuaire Touristique .
Frais 'de poste1

Frais de Bureau
Boî tes à Insectes - Frais divers pour le Musée .
Bulletin de la Société
Factures diverses pour la Spéléologie
Ouvriers pour fouilles
Diverses insertions pour la publicité
Participation à la décoration de M. de Gorsse .

!

122.187 »TOTAL


